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LAI PRFSSH TURllllH DR CH MA TIN: L VI OCALE 
G
.... " •" T 1 clcntc ~rande guerre, é68;kment, on 4 • 

~~I ~~~ ) AN I ::=: ~Î=~~ ,.cffl affirmè- que le camp d•::s puissan-
- ~ . - ••fl•• ...... ··~· ........ ~---·- "-..::i 

... , Ct's centralt'.S, dont noua fai,!on, parljt', 
LA TURQUIE F.ST LA MAITRESSE b.tuait succombé à li. famine. Lea jour-

NA TU.RELLE DES DETROITS naux français qui nous parvenaient a lors 

LA MUN IC IPALITE mid' Je~ b..i.t('aux de La barJieuc accep-

L'ASPHALTAGE DE L'AVENUE lt"nt d,.s voyageurs d ar.a une proportioa 
DU HARBlYE lrès supérfoure i\ IC"ur cont.cn.tnce, cc 

En ?rév111~on d e l'a.s.phallitage de ra. 
rctWC en lr1: T aksim et H a rbiye, par les 
soin.11 de l 'Adminislration d e. Tran1 -A l'appui de ses articl~ aur l 'iden - pat la Suiase a.nn onça.i.e;i;I. une girande 

tité d~ intérêts turoo-aovétiques 
1 

disetle en Turquie, ajo ut-tnt q.\e celte ways, la Vme a concédé à un ~ntrepre· 
M Z - 1• • S t l •t · "t 1 : "i i::...· :idUr l'exécttlion des c&.nali• .. t1'ona t~ul 

qui fü l'objet d e legilimea inquiéludea 

paTmi les usageu. O n frisa"nne à l' idée 
pas d'avolT le moindre commen<"emc~ 
de panique parmi r<': tc foule de g.cna où 

'l.~1émc11 l féminin, par liculièrcmcr.t un-
• 11:&eny& er e a ~ un a rticle 11 uauon aur.u n1u par provt>qucr un '"" " 

1 l 
_J p1t"s1ionrutblr., dnmin-:. 

du "M~ncheater Guardi.m". tioulèvemenl. Or, s'il "t indériehlr. que c cmg ne cc parc~Uri'. 

L 
. l 1 . • 1 • b' d d ' fa· lt . On rat ~~ !rain de d.::mol;r !~s trol· les clcaymakc.m.o de.!> divc1;es 'ec -

e JOUr.1a ang. .lis pose. , ai11si la ques· e pays avait au 1 e:s l ncu es, en ma- ' • ' 
l . C' l f J ,ions munic1p&Je9 !C sont lruUVé:i J>èr • 

üon : tièrc d,. ravllaillemcnt, i.urtoul au cours ou-s. es e ong de c.eux-ci q..ie de -•t J' l sonne1lemer!t .ivan~-hier, aux d;.ba.ca· 
c Les zon d'lint~rêls des Soviets et des troisième el ql!alrième années de v.ront e re c. isposés e.s conduites de !' ea J ·hl d J"l l · Jèrcs, accomphgné:1 de con 1 rôle-urs mu· 

de f Allcmagr..e se réun1:3SCnt aux Di- - gllt"ne, iil n' t:n cal P.l.S moins certain GUI! u, es ca es e e cc rlcité, lt:s lu-

t 1 b 
1 ceJt-......: - .J " ~' d 1· Y~ux du gaz d'ècl<iir;ocire, etc. n icipaux et ont veillé au dé:barqucm,.nt 

lro1 s et • slan ul qui sont aux n.ai.ns .. ........., prover..A11Cnt 1~uno4t e men- - -' 
..i T ' f ..,..,, ' IL d d" • M . . I' De cdte fe.çon ,il ser~ pc.ssiblt: :. 1'"· •"lC'S conséqucncco .. Q\le ne inanquera" 
ges ures, c est à dire en des mkins fer- .--ClLC es •?li1@'~no..« , 1 ais ~l on avait - .. .. d 

1 

-1' c.·s voyageurs en surnombre. 
m <:.S.0

0

ans .lc cas où les Sovie'IS prendront pria tes mr.sl•·e" à lem_p~. d~. ie tiébut vcrm 0 ~ urer t'f'nlrelien de ces ~ivers 
1 D 

d l l .,.. 1i-s..-arux sctô, évl!nter la chausséM ... ph~t. LA PLACE D'EMlNC NU 
es c"'troïli sous IMtr contrôle, la roule c a guerre, a 1•urquu:: aurn1l pu pas· ~ ., ~ 0 • 

1 
lt-e. r. estime qt.e l~ travaux d'cxhau.-

dc l'Orient . et ait fermée it Hi!ler. 51 , ser Ica c;:ualre années de guerre ~an~ d • On l"Stime que la "on~truct '1c1n "' u r:.. ' semCJll:. c la lêl.e de ponl d'Eminonu 
par cont re, lc-s Oéltoits son.! aux main: auc.un souci. tout a'll moins en mRlièrc ~ "' u ~, -' 

ll!eb.u de• can• l1"""..:.,..n 'P d m.ueronl encore un mois, Pendanl cr. 
des A llemands, les So\'ie!s snol'\l pri· de ravitlùllemenf. " .. .,.. • ..., s ourrn . pren re 

N 
Ain &n l.11 : • • temps on Ç05eTa les n,'lUVc!aux rail6 du 

11onnic:rs dld.ne lu mer Noire, tolat corn· ou,, ne croyons pas non pN!'I que · 5 n mo.s, apres quoi on enln-. d } tn.m. L'a:br· qui :>c lr~uve au milie1J de 
me ils Je sont maintcn&nt dans la. Rait !· l'AllcmaiI.'"C ,.t l'Aut<riahe aient beau - pren ra a conslTuclic.>n de la ch11.,•ssét-elk-même, la ph.ce sera supprimé. Les cor.voi~ vc-
que. La ;a1tua1ior. serail 1 .. même !'IÎ la coup souffeT1 ~ cet é6'ard. Nous naus LE n . nt Ùu pont · •t~tionneronl du delà de 
T'Urquie élait soumi'e à l'Al!':.'mngr.e . eomme Lrou"és en 1918 à B erftin el, j S .BATEAUX DE LA BANLIEUE l a mosquée de Yenicami. De loulr. façon 
L'intérêt des Soviets e"Jt de croire en l'a- l.ot.. 1_ étTanger que nous fus~ioni;, nous I TROP CHARGES . ff c n se vrcera d 'achever avant l'hivei 
mitié lurquc et de ne rien faire rui puis- r. &Vlons pas r:a beaucoup de peine à ê · l ~ dim::tnt"1tr.11 et le• sa.nu:dis hprè•· ,, • l .. .. • amenage-men de:. la place. 
~ ~~~~u~ i ~ranger aup~ Ire nour~au m~aul~t q11'i lstanbul , ~~~~~~~~~~~~·=~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~-
de leurs vérltables ennemis .,, ~ La jguerrc n:-~sente diffère dia1lleurs La comécfi ' aux • ..l t 

Lca Soviets ne se <!ont p;u bissés en. de celle de 19 14. La H ongrie, l a Rou· · t, ... ce {l · ;) C les (li\' ers ... 
tTainer par La propagande a llt:m ande cl m~ie cl même la Ymigosla.vie el la Bul- • 
o'onl :>&s témoigné de méfi.ance à l'é - garie, 2ml.t1.nt de pays (!Ui sont consid~rés LA FAUClLLE de la faucille. 
ga rd de la Turquie. Au contraire. le comme le, grcr.for,. de de l'E.ur•Jpe, n' on 1 Originiùres Low lde.uix d' Aup kir, Ha· Qu1Ant LU seul témoin du d r4 me, JiA-

c o rtt.st><-r..dan t à lsl.anbul d 'une agence pbs été x tldnta par la guerre. Et s'fü c 1 et H uscyin t ravail laient d an,s une s.ir1, h1 d éclar en'avoir p as assisté d 'a111eL 

américaine a recueill i des déclara llonsl continuenl i. en être épa1~né11. les éven· Ie1.me d.1!11 environs de Maltcpe. Huacyrn p rcs à la l 1.11:te p our pouvoir en rec on1ti­

d \m TCpréllenl.d.nt so\'iijbique suivant le:o l!ualités c!e disel le, r:fonf parlent le.e ~~1 ."lll!llt. ch~her d u fourrage pour lé t1J~d les ph<ists avec ~t1Hi~an1111ent de 
qutlles :vf(lsrou a foi dan

5 
l'.amihé tur-' ioumau:oc amerlc<>Ïr~"· ne r1squent g:i~re ê.Uul pré'~enà!t e mporter le plus jeune cerütude. 

oue. Cet infonnaleur a 1ljoutè que la <le ee ré..'lli11~. l<:hc"&J Je l.it ft'rmc cl laisser à l lac1 un La m..in a-L-elle récll -eml.!·1: provoquée 

R 
• • L • I' h ' t • • Il ' d . • l C&'lcl.:ISOll borgne qui ne tenml gu' 1 lbl uss:ie na oete a Je! Jusqu 1c1, de la pnrl n en emeure pas moms que .s1 a . • cre sur par a essure, d"apparence si anodine 

-'- la ~ • d f · t>Cs JUmoes. H v eul querell~ 1 • d uc 1 'l.U'qute, d aucun acte contrctlu• à g11•; rrc- n i" p ren pas m avant l'hwer. • · ·· re evee enière Poreille de b. \':iatime ? 

~te amitié et l'. démenti !e.s nimeurs! !'E:uro~e ~cra ex~aée à de grcin~" dan· f Le ~al ron de la ferm~. T cthir, dut În· Est-elle plutôt consécutive • une v:e _ 
tn.'tlVant Ucsquelles les Soviet .. formule J gers, sinon du pomt de \'ue de son ra· t ervc:ur « t , P-'UJ c;ilmer le d1ffércud jl lente CO!!':.motion interne? Ou bien Hu· 

rai~m . ch:• •t"ve.nclicalion9 1terntmiaies. , vilail!cmnent. d.u. rnom~. en cc qui con·. décida q\lc !~ .cheval qui fai ea:t J 'obj~t aeyj na-l-il tout simpleme'lt étranglé 
Car l Turquie est !a maitre.ssr. nalu- c~rn i: ses de!lhnei-s. ~ mccnd.e e~ ISJ. d eln compeUt1r.n ne t.erait• don.né à au- son adversaire, dans l 'ardeur d~ la !ut _ 

rdl<' ~t unique des Délr.oits. Eli,. est 1ë grfl n•• en occ1denl, q•J'i) serê'I 1rè:. d1ff j. CUI' des de1
1x adversaires. Il le c:onfia 0 te i 

lK•luc d s'opposer .de toutes 1es force'! à die de le ci c<mscrire el de l'empêch r un ~ulte C••mmis ce Ja ferme, un certain. Le rapport de Ja .l\loigue le dira ... 

toute altaqu,., q:ii se produ irait ici , 1;':1- de gagner ~l' monde enlier. I '1as11 n Ce dernier pa!lil en cornpagnie L'EXCURSION FAT ALE 
le 1 e p•"tmPtl-tn aucun gesle q .:i Pll ·~·e .... de 1 ~m .. ym. Les deux jeun"s gens ,11 _ Le nommé Zeker:y&, habilnnt Fc-
mt"r..acer son inclipr.nd1rni:e p.)! tt .cpw .11 K n A ~tt - .. -- -~ - - • ~ , lè. r

1
r.nt da n..s une PrP.1r; e des env1rt•n de dkoy, Yue YaL, sa femme F .!ride et quel-

jilni:ni!U~l'.:m~ico~ \ '1 "' :?'"''.~ 1 L ' U . R. S. S. dll!!~ t le c;ai! Et 1'·.1·1 0
.., --· • • -t • ~ n :~ :•· jvi .agt" de Cun«eur. pour y faire !eur ré- que nmls, 9 personnes en t:>ut. parmi 

pru l c oneev6ir qlle 1 U R .3 . .3. sr 11, ,J - - --- ---- coite. lesq'U~lcs un enfanl de 3 ans, avaient dé-
8 l•ne ne lion q•1dc >nqut" dir:rit-~ C(llllit". •ENCORE LA NEtrrRALIT E ! 1 

Commt ils étaicr.1~ à rœuvrr:, 1 fac1 nr cidé .dimanche dernrer de foire :me C.'X -

le Turquie M. Abid in Daver juge sévère- riva à t;On tour. Et la querelle. ~ p l!Ï ne cu•'Sion en m&:-. afin d~ cl.:ire digr.cmenf. 

.a..'Allem gne n'a pas r .:nor..cê au, ment l'attl ude de M. de Vftlern .ap l'li•k quelques l1rure , plus :c· t, reprü IJne j .. urnéc parl1cul1èrn11•ettt agrlable cr 
(T~ran.g nach• .Oslen • ... Auj:>urd'hui M.

1 

qui d ésire sauvegarder la neuh'a- n"·cc un regain de rureur. p 1t1c11hèrcment bkn remplie Hs lruu· 

H li ..i. _ l llté de l'frl1md e. 1 T ' 'd ' l b é t er ne o:c:ure pns qut- a gu~rr e s'é - • re rapt cmcnl, Je .. deux jt"J nt's gens veri::n une arque amarr e n 111 c•1lf!. à 
tende aux iMkans. Mais les pciys d e la De:n in, s·il e•I attaqué par rAll~ma: en. viment au~1 mir.s. Huseyin était al"! D<n~udP.a. a, et. ~·y embarquèrent shns ac 
pérJnsule onl commencé à glisser ' t'T> gn.e, i ! àemandeaia l'assistance de 1 An· me de ~ facc1,lc. La lutte fut cour {t' soucier de sol11c1t~ le con enlement du 

ic Naz.ismc. !.a Roumanie a fai~ !e ... rue- gleterr~, comme 't'ont fait déjà fa 'or- Had roula à terre. b figuic loulr en } propri~&.!rc 
miers pas d.ins celte v.:>ie. Un bloc 1>11) v;.g t>, lit Holl11ncie d la Belgique. Mais S1\11g~nl:1. li é>t.ait mort 1 1 L 'un des excmsionni les . Htmnael 

ka.nK;iuc cniüifio~:» eqt un dct:ieer pour en ce 'ftèclc cle ~uerre-écla'.ir toute dé- Huscyt'n vo l ·t r " . . rnmnit - et ce n'êt .~il pns chu~e focile 
f 

. u '· u1 , 1na 1~ u n n1,Hc11 • 1 

l" • R S 5 ense qlli ... t'llt pas i;:oncertéc et '>rgani· 1 qur: de · t b ' '· · . . comnw p )Ur la Turquie C'hcr q . i survt'n;.it. avec sa V..Jllure, Ir. ~ou voir cet e em arcal1of' avec 

l R . c _ sée à l'avance demeure sans e~fel. Tous oSa C&n<Y d 9 a US:tlc .:x;v,îétique est do11c dans la sai!Ît el lui Ji .... ola le.s main!I avi>c une cor-' . •;oa'l'lon e per!oll'nes 1 /\ 81)0 
r~ .• ,. d • 1 d 1 ·r J les pe!ils pays voisin't de r Allemu.[!IJt', d Q ' H metres de la. cote il . I <.es~ . 1'1: c sen en re avec a urqutc. e. U!.'!lt u a~an. q} courul dor.ner l'tt· , . . • 1u

51 ea que son e -
c,ui est la maitresse naturcl!t: Je- Dé- en onl fail l'expérience. M. de Vnll'Ja Jaime à la gendarmerie. 1 f~rt mental une iéc >w1>cnse : a voulu 
troi~ et de profiter de son ano:lié. Ca- c~t <le ces ch .. rs d'Eta l qui r..e voien t pas • . , . • fn u e un plo:r.geJ n dans l'e u. CC\rnme 
a•~..: lon"'temps q11' 1' l t . ph>e lo!n que !,-, boL"t de leur nez. Et ii Le mcdeon-legsste, qui a exam. ne le il p iquait de 1 farC\n. 1 1 1 . ~ !:O .s $f'ron entre es d • I • f a " n Pus c nss>que et 
m

u:ns _,e ma .,..~~que 1 D •t ·1 11 continue à procli\r"ler oue l'Irlande lihr\• en uvre, n y tt re cve aucun~ tr·•Ce de da ""'] if il ] b 
... 0 1 1 ' .. , t • t'S e r1>1 

11 
seron · hl f ns un 'J e par; a • a atquc tfit une 

en des mai~ UA tes. .. r t neutre, qu'elle se défendra conl r 1·~!1.ac, ~au une l~~è1t- ér.tflure der _' b d . Le d 
... riè re l'ordlle. Le rl:...r:_"~ • eu toulrfo_I drm 11rl ce.. . s hames. s"affulèrent cl 

l)U C ~ tl bque d• ntl QU 'ellt' Vi"nnt'. ~ '.'\J.,., " "' lins CU d 

j;~.;~ Tasviriifkâr [-;:..:-.?j 
- . ~-- ~- - - .. -=-..~ --- 1 

• 1 

Les ftt•nille~ Lombardi e~ Ivoi, très 

toll'Chér,. des sentimentoi d'amitié qui le•u 

L'EUROPE EST-ELLE MENACEE 10111 été rr.anifc!!léa à la suite du deuil qui 
DE DISETTE ? 1~, f ë.ppe par la pert~ de leur très TC· 

M. Ebuzziy~ Z ad e Velid ne grettée · 

prète pas b~aucoup de t.:réancel c t · GUERBOIS 
·~ .pu.bfüatio~; d~ ~ preste a1 OilS HilGB 
men caine qui prevo1ent pourl 

• f 1 • 
cet hivtt la disette en Europe, pnen l"s r•arcnts, amis et conr..a.ia•ancca 

a u caa où la guerTe con!.i.,uereit. de trouver ici l'expres!lion de leurs re­

V n ' ,.,.l 'Jlns que c.e d:i'lg1:r soit Io· merciem,..nts ~mus . 
lalr:i.ent int·xi tant, • 1ai<; les 1oumaux 
r.mE-ricn;u, l'exagèrent. Lors d!! !a pré<.'~-

Funus S.P.F. 

1 <l 
• • r cmo1, ac everent e r.ompro -

une <t >on .1r.le hemorra~e p.ir lt. n"7 el rn tt 1 • ·1·h ..J . .. f 1 l -"- . • <' re t'QUl ~ re a~Ja orl compromis 
~· 1· 1 .. cnc, dont il sera inlért>Ssanl.uux de l'csouilf . 

ftn s rJ,. l'en.q~ête, d'~tablir l'on~ine L~ 1 Ce fut bref. 
aadb.vre a ete envoye d<a,,d eu but à IR La b . il.que capota projetant à la 
m\~rsue. 1 ' nier 

IC':'\ h•11l l:'ccupanls qu'elle avn1~ l'11c:ore l 
La faucille qui a scm d 'instrument du b.~ rd. 

cr!mc, a He iretrouvée, më1Îs elle ne por-
1 

La dame F eride n'a pas pu êl re re­

le a..icune t rb.ce c e sang. 11 rouvéc, inci que le jeunè Huydur • t 6 

Lt' meurliier, au cour.s de !>t:in inter- ans Tous dr".·x ont péori. 

t • • • f • d' . ! • l 1 roga 01re, na i;JUcre .ourm \! cmt:n s Quunl aux a•1Lre,, hér~s de r.ctte n _ 

fott cor luants. Il affirme que ln vicu} venlure, 11~ cnl é!é condw!:s rt !'h i' pital 
n· c s>était ruée l!Hr bi la me-ic~ à 1 L,,,11. C - 'L • C ' ) - errClflp:-n. omme 1 s <'nl ).\0 alé b:au -
a'hc. q\:' [} avait essayé de ae défendr,. et cour- d'eau , il~ devront subir un trnite­

~u dfec.ti:vement, il s'était rendu comp­
(,. aue • 'ln adver~airc hVrut été bl1:s:ié 

dan.. la région de l 'oreille, par ?a poinle 

n.ent approprié .. 

L'emhareatior. falale ~lait ~ar.! numë­
rn. El le rtpp11r1ena•~ à un cr:rtin Ka!!Îm. 



• 
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Les co1ninuniqués ofliciels , BOMBARDIERS ITALIENS SUR ALEXANDRIE 
de tous les belligérants lun combat,mom·.:menté contre les chasseur~ anglais 

COMMUNIQUE ITALIEN. 
•• 1 •• 1 M. Lino Pdlegrini, envoyé spéci1>l du vec une grande préd1ion. ll est possible 

COMMUNl9UE ALLEMAND . « Popolo d1lalia » p•.1blie un mléressant d'~bserver dicttinel:ment les u plosio .119 
Qt•arlier G énéra l du Fuehre~. 15 - Le récit du tbombardemen~ d.Alexa1!drie q ui se produ1sc:nt à bo10 de c~! :aitu na· 

cMrunandemenl en chl'f des forces alle- par favia.Uon italienne, Nous lui en. - vires de guene, lorsque les p remiCJ13 a· 
Q uelque parl en Italie, 1 5 -- Q uar -

J,Ï-:T Génér.ail lta~ comm uniqué No 

35 : 

En M éditerranée OC'C'identaJe, un d e 

4tOS •OUS·marÎm a coulé un contre ·lor-
pilleur et un 1ouamarin enne.nis. 

lnal\OeS communique : pn:nlon~ le; l'Xtra:ils SU.Îvanls: Vions de chasse ahaquent not.ze forrna-
V aviatÎon allemande. a a ttaqué dans DIFFICULTES lion . 

le canal de la Manche un convoi bri· 
1 

c Peut-être ac grand pub'lic ne ~c 0 ·..1 plutôt c' est SUTlout Ul". cb&!13t'Ur,le 
tannique et. a coi;lé 3 vapeurs d 'un d é· reud.ij Pêt$ sttHisammenl comp te de ::.ht"f de l'escadrille, GUÎ .itlaque, à h fa­
placement total de 17.000 tonnes. En l'extrême difficulté çue pré3~'.ent de veur <l'une mdnoeuvre témérai1e, notre 

Les incuu ions aériennes nactum ea t tor ill · 
ou .. re ~ ~ontre-o P eur, '-l cron'!ur- i;aretilles enlreprises, surtout qi.:.-u\d el - clief d"e<:l.'ch ille, e.~pérant év1c1e:i1men't 

d 1! l 'ennemi au-destus d e Tobruk n 'ont .. _ .. ~ • 4 t ' t. • • • 
ftq,g.u.J•ire et vapeurs nn c e serHu:se- le.s sont accomplies P<lr des .sp1J1an:ila ter· semer le désanoi dans la formai:ion. Le 

provoqué aucun d égât n i d e vict im es. irent endomm~és • Au cours d 'un com · restres qui do:ven.t survole1 d:: longue$ diaseeur anglais se place a.u-dc~3e0us,cn 
Notre aviation de l'AfriqtJe> Orientale bat 4 avions de chasse britanniques et étendues d~ mer, sans -aucun point de queue du bombar<!icr, cl lanc•: :.:r~. ra -

• bombardé la base aéro-naVftl~ d'A . 2 allemands QDt été. abattus. ' tep ère, en se fiant seulement à Id pcë - fule proiungée qui atteint en plein no. 

den. L'aviation aDemmde • attaqué, avec cision <les instruments de bord cl à l'u· tre appareil ~ais les aiulres bombar-
Pendant une reconn&Îs5ancc offen !Ïve Jes résultats désastreux pC'ur l'ennemi: a&ge savant qui en est fai~ par les éq61- diera ne lais.sent pa.s éch11ppcr 1 nci:.ctsion: 

~ériennc près d e Buna, d es conct-nt ra • les ports, le:. aérodromes et leJ industries pages. $e res::;errar.t ~u maximum, at: momeci 

tions Pnnemies furenl milraill~:. d d e ux de ~uerre d e lAngleterre méridionitle. i M.tis le! r~utes pétill c~ses de la Mé- où Je chaeseur Len le cle renouveler l'at-

• VÎons détruits au sol. aérodromes ennemis ont é•é bombardés. diterranée: S :1d-Orientalc ont souvent laque ,ih1 le soumette.nt à la terribh.: l··m 
IL'eru\Pmi a elffeotué, sans résul tq t , D es dépôts ont été incendiés à Gl'nd. raison id~ in"'llrurnents: tempêtes im - ;..ête de fl"U qui ~sl proprl' à no:s appa-

une incunie:n aérienne ~u·dt"Ssus d 'As· D eux d e nos appareils ne •Ont paa prévu .. s ,.,t extrêmement vi11len:s, bancs rcils lourds. L'Anglois, craMê d~ cvupa, 
sab . Un evinn a été a ba ttu. rentréa • Je riuai!e>s épais qu• empëchent loul1· o- desieend en v111lto. 

1 rie=:l3Û'On sûre, teniblcs averse;; de sable, L es autres cha$Seuts, à ce .spectacle. 
COMMU N IQUES A N GL A IS * 1 Nai·obi, 15 A. A c,1 mMt1'liqué ' changemer..ta brusq•1es de prc~:iic>n, tout renoncent à l'ac ion 

' ondrc!I, i .5 • Lr! ministè:c de l"Air J • • 
brita,,ni<;ue : C'f: a in eat qu une pelitc partie des oh- ACTES D'HEROISME 

-communique: 
L a journée d 'hier . a été calme. La •l~clea que la nature, avant même la otre Sec:nnde ;:>alrou1lle a.:: présente 

De puissantes formatio~s bri~1tnniques Moyale continue à résister. Notre- a via- m:tin de .l'homme ,.1 placé3 a';J:~ur d"A- at !Sil1'1t après :iur !e c1d d 'Al1·xrmdne _ 

c.nt bombard~ à nouveau plusieurs ob- tion et notre artillerie bombard~rent •· lexar..dr.e. Elle trouve la chasse an~huse en pleJn 

jectils en AJlema1ne. D e ce nombre sont ,,ec : uccès les po, itions d e la Moyale ita- Quan t à lïmpor•ance d·; 1·.,ut1l!ag~ d ésordre el nwlement disptos::c a hvrtt 
l a fabrique d 'aviom de Bttme f't les dé· lielVle .Dt"s incendies furent pr?\"Oqués anti-aéri.?n11c c!e la ville ,il es~ facile de bcS t.aüle. Le:i décharges dirigée$ contre 
pôls de ma.térie) d 'aviation de Pader- près d •c..n ,-illage et l'ennemi a dû s'en- le deviner si J' on réflt"Chit set:lemt:"nt ù les aviateurA italiens à plusieurs r entaioes 

Lorn f'-t Osna bruck, les raffineries d e pél fuir des hauteurs occidental~ de la Mo- cdle <"Îrconl'tance: pour un cntc!mblc de de mès!lrea de disl.ance zi oat obtenu au 

!role d e Hambo~rg- et d e Brême, la l•·i yele brit.anniqu". faits, Ale~ndri~ t>sl devenue nt;n :sc:u - cun rés11!lal: par cunl're ni>s bombc:s al­
,.-e d e marc;'1ftnd1!e1 d e Soat, Nos avions sont rentrés indemnes à lemen t la plus importante, mai:i presque teignC"nl, ~n grande majorité leurs ob -

Au cour d es 2 demièrt's nuits, 22, leur base . 4. seule base na\'ale .mglaise de loutc jectifs. Ct"ttc fois encore ,la ciestruction 

Vers une rBconcillanon ùes Japonais et dos Chillois 
Bn ExtrômB-Orian t ? , 

la Médit~anée Déjà avant 14 déclara- est semée St.a' k Helle anglai,t• La lu­

!ic:-n de guerr~ de ritalie. rAn~lelcrre y m:ière du crar..cl jour a permis un foncc­
i.vai. cor.cenhé tous lc:lô moyens de guer menl cxlrn01rdin..drement eli6ca:c. 

-· ..... 
Un d î-.cotff'- d u g o uverneur de la 1\l ala isie suscite 

_ heauc,up de co1n a1 .... n t ë11:es 

re les plus model'nes, les plus form1da - En altendanl, les borr.barèl:c:1 s sont 
Hes qu'il l tci J\v11;t êl~ pos~ible d~ rrou- t-u; la voie du '!~tour. Bea.uc .rnp ••Dt 

ver. pe:<.é~ çà e t· là, sa:ns !:\Voir subi t.:>u ldoia ... 
ACTION PRECISE <tueur. dommage réel. L·appareiJ qui était 

Nolrf· st!.:ond bombarclemt>nt d.Ale - BU! la dro'ite du chef de- la patrouille puT-

Sin~apour, 1 5 A.A. -­ ' xandr:e a é .e effectué de jour Diffl..:ul- te troi blf'SSés lcgeu ii. SC\n b11rd.Ma.s 
(Reuter) Au ne,. de fa!re deg dédardtion~ !'Ur le,. né-

He de la routf' !?gè-rement ir>J~1 !eures à la mort tt vi;1lé l 'uppl'Jrd du .:h~f de 'a <::o'.!rs d 'une htlocution radb-diffu.:ée gociatjons en cou.ra. 
c.ell~ rencontrees durant ure nuit de ii;otti!le. Oc:. cenl.alines de coups i'unt qu'il a prononc~t- hie- soir, M. .Jones, 

i'<>'UVP.rnelrr ad-in l~rim de la Malaisie, a 

...f'eVél:é que le gouvcri:.e111l'n l b : ilannic:ue 

déploie des effort s pour a m1·n°r I · J a 

tlon et la Chine à fnirc: la paix. 

A Washington, on d1lute... pleine :unl" T:>t•tefois, le vent a fait de· frappé. 

Wflshington, 15 A .A . (Reuter) - 11 11iver légèrement les formalior.s. le ciel Le se1 vant de la milrnll'euse d ' arrif:· 
n"a pa~ ét~ poSSJbl.: d'obtenir quelqul." éti.~: parloul lrès t:uageux, ~au[ ~ur !"ob· re. qui ;avait reçu une promoticn la veil­
opinion offidielle au sujet d~ d~clara · jedJf cl ses environ:.. le, a ~ lé llté par une série de 1lalle$ ex­

tior~c.; faites par M. Jones '-' Îce-gouver· Les brèves minutes n&:ess.ures aux pl'l~iV•"· .. l .. capitainl"'-poin leur q.1! s 'est 
M. Jones a dit nolommcnt : neur de la · Malaisie relative.ment à d e, hombarcJi,. rs, pour e porter du lieu oùl port~ à 1u 1nilT"cttlleus~ centrale ap:èi a-

Le .gouvernement J,..,:, nn1quc d i cute efforts britanniqu~ Pnur amenr:r la paL't Js ~<" trouvaient jusqu'au port ,,d ve>~t effecLuC:: le lancement des bombes 

avec ~ t: gouvernen f'flt japonai:; certaine~ entre le Japon et la Chine. Les •:erclc~ i!s dcvuient lan-;c: r leurs bomb~~. fu•c.:r~ l a expiré, l'arnu: en maln. Le yadfr, télê -
p.:iposition fai:es p3t ce dernier et qui s ' intéressent pa.rticulièr~mcnt aux ~uffi~ante!; pour que les posl •·J d'ohw r·' gr~ph~~e a reçu hois b!e ures donl une 

conec:-:'lant la guerre de Ch.ne. C:onva1n- prt>blèmes de rE.x tl'ême-Orien~ eslitnr:rJ \"ation donnas. en! r ni urne el p n11r que 1 g ri.ve. Le S~llS dficier mécanicien a été 
eu qu' une p1ix. ho11orable est I~ désir r.;- qu'il serait difficile de c-..oncili .~r le dis· le.s appateil~ de chnssc .. prissent lr.ur enj <itleint i\ ln ja·nbe: ,ij :se soigne l"t1l seul 
e-1 dc& peupfrs chin:>is t-l ja~ona1s, le r.ours prononcé hier par M Churchill et vol. Les réservoirs doivent êtrP troués ' 

Rouvernement br;t.innique ira ju. qui; 1' la proposition d'une po:ix à h Chin~ qui Entrelc:mps1 la D •• C. A. ti<ait .suiv1ml p an-:equc la benzine b rui ~e rap:rlement. 
ex!tr~me lim~le pour év1f•:r d e .soutenir luttt dcpui!I trois ans el qui s'est impo· un !fVlhrne ecc.éléré, saris p uvoh cropê- :\fai-: lC's nppa1ei l ~ d e commandie sor.I 
et de prolonger 111 g:1t"rre ~.\ Orient el 6é tant de sacrifices. Il C!!l cer'ain que le chf'r que la première escadrille d(:coHn ÎI intacts et t"~pondent docilement. c-omine 

fera t e..~ ~~a effo:ls possible pour y f &1>on s'est affaibli. Or, il semble <liffi· le Tepa!Jre de 1,. !l'1ltr. ungl,tise ahri ~ée avant, i1 la main des p ilotes. 
ineltre fin. Nous sauro1• b ientô c;uel le que les Jnponai_ veullllenl consentir à une fni:i clc plus tout entière à lïnté·I Le radiotrlégrap!listt: est toujou· s ài 

en ser .. le résuHnt. év··dCue-r les territoires c:liinois. Plutôt : ie.i,r. d'Alt-xn<Î~ie np~~ l~a .&ouJoc.rf:\~stJ ~on :o!'te. li téll-g~aphie : -i B!e ·sé~ gra~ . 
M . J ont> poursuivit que Je r!'foumer i\ la politiqu•! de ..:on· c~;penence dt>e JOUrs prccedt!'li'!, lorsc;ut' vee a bo1d ... ~O\lClt"UX de ne- pa11 effra-
D ns la bhlnïn~ qu'elle livre, seule lenter les agresseurs il erait préférable ct•t1taines unités s·êtant avi:t•t:irée.~ <'n yer oulre mesu1-e Je_ camarade" du 

contre dl's forces puissantes. la Grande- dit ori, <l'aesurer à ;1;1 rési:ilar.ce rl)ntrc mer pour eacc.1ter un èonv::>i forent co- C:\!'Jfl. 1.·C\ssistanc~ radiogoromél:ique· 

l'hdagne est contr;.Ünte de déployer tous !'agrt> ion l'aide de quclqu1: puissance pieu"ement homb'.:lrdées par l'avi<i tÎon de ,.sf nécessaire po1ir paTcourir tmr: r'>u le 

e" eH~rls cl cle t. onsr:nlir it tous les sa- amie. J'Egée. srrup1'1r.u emenl exacte et ne p:i~ conau-

~rific~s pour t'en1porter cor.tre !"Alle- Les 1\utorités françaises en lndoC'hinc Le 1ancemenf des bombes s'opère a· .mer inutd~m,.r:t la. ~en2ine li tr~n~met 
~ les aignaux, les reço~, reste e1~ contncl rnagnf' la vict.:iir~ qui e 1 l unique " 

l>oiir de ln oivilbation. 
• 

Londres confirm e 

lilique nippone <le non ingérer.ce re te av~c le!' piloles, touf. en leur fai:s.tnt s igne 
Tokio, l 5. À.A - Le porte·µarole du Ïllchangff' mai:i qu'on ne pe!!t rien dirl' qu' il ~t blc•sé. Mttis il cor.tin.ic sa tâ-

ministère des Affa!.ires étrangère" décla:a poct" ce qui concerne l'avenir. -:he. l.P- mécanicien en faiL de 1-:i~me et 

veule nt :.'f'nte ndre ... 

Londre~. 15 A .A - Le~ cercles aul.>- c;ue les cor.i!acls entre lei. aulorités de Mais les Japonais préfèrent agir ! l't.:pparejl pou~uil son' voyage J,.. rlou _ 
li~ de Lo"l.rlrcs 1traila t des qne"hons l'Jr.dochine •franÇclse i!t le~ in:.pecleûrs ja- Changhru, 15 A.A. _ Les forces na- leur, après hVOÎT conqui:. hi glo rr. 

Poulevêl'.; Pi.ir l~.s déclarali.rns à la radio ponais du trnfic sor. t satisfaisants. Le rpor va],.s jc'lpoooises redoublent d'efforts a A Unùpital, où l'héroicrue rctd1olélé­
de M. Jones gouverneur-adjoint rie 1 te-parole parla ensuit'! des négociation! fin de •:ouper les voie!i de !n Chine mé- gra.ph~qte a ~té traD!lporlé après l'altcr­

J\.tolahie. disent qu~ ceg questions sont e 11 rours a'•ec l~s autorités d0s Indes hol· Jidionalc: encore ouverles au ITafic cles ri:;sage au camp, les majors l'en iourf:nt 
l 'objet de pourparl~rs entre lr.<1 gouver· landaises disan ~ qu' i! 1:sl impossible p our arme~ pour le gouvernem1·nt de Chung· de tôu41 le~ soin~. ma\i., ne Sl>nJ.' pas 
nemt"n t~ anv}a)s el nippon • Londres el l'instant de donr..e-1 des détails. A la de- kmg. Les points de dérbarc1uement dt: sûrs de le Sduver. 

--~="""=-:--;=::--=~~~,..._~~= .fi Tnkio . mande de savoir si des changl'mcnls dfins mali-riel ~e lrou"·~nl encore dan'! la baie Sahibi : G. PRJMI 
le Foreign Officr el M. Craigie, am la siluulion europé!"nne peuvent irJluer du !e!"rito:ire "<ie Kwang Chow lou-é pa.. Umumî Nesriyat Müdürü 

l1a!lsat!eur de Grandc-Rrehtgne a Toki.:> ear l.1 non ingérence nippone le porte- la Ch i.ne it la France et Mx alentour~ du CEMJL SIUFFI 
11\'ofl.it en aucune laçnn autorisé M . Jo· paro1e d~lara que pl'lur l'inslar.t, la po· fc·riloirc portug;,is clc Macao. Bal><I" n .. 1m .. \I, (;·•l.ltn. :s:tlnt-PI'"'" Hw 
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• 

T. 1"§ Bankasi 
1 9 4 0 

-......-~·-
PETITS COMPTES -CO URANTS 

Ankarn, 15 - Le Jol.:lmal Officiel a-
1 
mie le -;C>ntrat d'achat de ..J,5 mil!a.ms ( • 1 H ll d C S p l' j Ill I! ~ 

yant publ"é !e c!éc-rel mtrustériel relalH de kilos Ôt'! laine conlre du pétiole rou­

à ? obligation d'ajo•1tcr au nom de lc1 main. Le: chargt:menl de cetle laine a d1~· 

fabtique ou de l'usine les mols cPro· jà commencé ; bord de bateaux rou­

.-tui. Tu.rc:t pour ll's fi:et. <Îc coton el de ma1r.'1. Sua\'an~ le termes du contrat la 

faine, !l'S Ü~:tUS renfermant plus de 2) livn•i-son de cette laine doit rlre achc-

Les tirages ont lieu les 1er Février, 1er Mai, ter Août, 
et 1er Octobre 1940 

Un dcpô'. nunimum cl • Ltqs. 50 avec ou sans tirelire donne droit de 
participation au Tirage 

Primes 1940 
p-:,ur cent de lct.ine, Jes cuirs travailld vée jusqu'à Qa fin d'U mCIÎS d'août. • 

1 

ou non, Je ministère de l'Econorr.ie vient Nous app:enons, d"aotre par:, qu'u1!e 

de pt'1blier un communiqué à ce sujet. l nouvt'l!e délégat~on rouma1.ne c1.rrivera à 
l 
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Il f"St dit, dans ce comm•mic;ué, que htanbul la semaine prochaine pouT pro· 

Je déc:-et entrera en v1guf"ur le B sep-1 céder à l'achat d'une celll.aine quantit~ 
temb:e 1940 e!J qu'à parlir de celte datc1 de coton turc. Ce coton aera échangé 

toul procluit de jfobriqtie devr4 potlt•tl a.u~û avec du pélr-0le rnumain. Par la 

findical:on éq11iva:lente à .~Ma~e rn f11T·I s~il~ •. cl"au.tres p~oduits lurs s~ront ache· 
kC")':t . Qua nt é\U mode d application , ... n h."8 1C1 el echanges par du bois de cona-

. ( d •L • f a adupté les points suivants : trucwon et au pro WLS roumams. 1 

votre argent à la T. ù? Banlcasi, non 
mais vous tentez également votre 

1 5ur If'!< lh\tls. l~s mots (Produit Turc) POUR REDUIRE LA CONSOMMA- I 
devront êlrr: imprimés très v.!lil:>lement TION DE LA BENZINE 1 
c!laqu~ deux mèt:tts. On pr:ut aussi Ank~ra. 16 (De l'''Akcham") - L.--i , 
ajoukr _i l'on veut la marque dt<. fabri· proposition . du minislère du Co:nmerce i 
que. tendant à n'autoti9CT les taxis à circui1f' . 

POU? les pe.'lwt, l es couvertures ,foj. qu'un jom sur deux et à délilirer aux nu· I 
Tent absolument md1quer si efü·s pto- t<>s privées une quanil.it.é de ben.zme dé-

1 
Ou 

,icnnent d'une fabrque non-rurqu'!. terminée par Bemaine. est toujours à l'é-J 
Les filets èe coton d'>in~nt porter la tude auprès du Comité de coordination. ' 

Le parti <lén1ocrate 
désigne son candidat 

aux elections 

SUJIJIOSl' 'lll~ ('C ~t·t·a t!IU'Ore 

un· fois .\t. Housc\'Cll 

---<>-­

LA PRESSE 

LE DECES DE M. HOLZINGER 

M. Paul Gotbfrie.-i Holnnger ,.~: dé­

c.édé wbilemeni: dlsnanc:.he dernier dans 

l'après-midi. 
Depuis 192 7. le défu.it étail 'l.ln col­

laboTatellr r~lier de la c Turkhiche 

Post :.. Sous la sa gr at.11 e r!r. cSprcta -
màrque el i'ori~r.e S'.lr remballage. On pr.!voil que son e.xmnen durera GUel-

PoUT lt's cC1mmandl''5 failes par }cg ad· crur.:s Jours encore. 

New-York, ! 5 - A l'amphithéâtre d 
t t.<>n. il publiafr loutes le~ scrroaim:~ une Ch.icago s ett réunie ia conven ion , 

nùnistralions officieJl".s ou émargeant LA HALLE At:X EPICES 

au budget de l'Etat ou aux budgets ré 1 Le-a !orm .. u~;s d 'exp<:opriatlon Je la 

d L d • . chronique poli'iquc d'ul'le remnrqiuable-dérnocmlique tvan es1gner s o .,, 

d 'd • 1 ~ •_1, _ d Ft ls objedivité et d•'lmlC rare pr~ci:;ion dr>-
Cd!I i at a a pré!ll'~nce es ~ a • . . • 

giona:ux les articles fabriqués ne son l •1 Halle l'IUX Epi<'t"s, le célèbre Miair · 
pu n!~uj-:l1is à l'obligaltior. de pnTter lC'.i: Tchuchisi, q11i doil êlre transformée en 

mats cPtoduit Tuxc>. ~outefois, si pour wic h11llc aux11iair<!, sont sur le point <le 
tml'! rail'on qui:lcunquc ")es marchandisc~j prendre f •n. On ent.lmerd pror<haine -

commandées dcvro:it êtr.? livrées au men~ la réparation dt! cet immeuMe hâa­
ma·ché, cellea-ci devront porter I~ mnr- •orique. 

U · 1 ·1 OO d ·1 • • d • l y cumen t111re. On y t.rOUV'alt ref'llement ms . e egues emoera lque~ 
· un irésumé précia et cnmplcl dca grands pyennen t part. 

Le 1'!.0m de l'&.i e!t chuchoté mais non ',événements de 1Jta sema1qe. évvquéa 
&nns 1.,l•rdeiur d'une plum•? alerte. 

Né à PétersboUJ'g, en 1867, le défunt 
conŒl'll. On pense qu'après le pTemier tour 

de sc.rutin le vote deviendrait 1.manime. 
et que le f>r.élsident Roosevelt accep· availti été diplômé rie la Faullé 1.i'Ora.en· 

talisme Je J'ùniveTsité de celle Val!r. ef tt-raiL de poseT Ea candidature. ques distinctives e~es par la loi. 1 AU CONSEIL D'ADMINISTRATIO~ 
C est )à l'avis cf obseTVat"'Ur& el de· ""ait servi rEta1~ lzariste. ConseillC"r 

d'Etat en 19 ! 2, :! avai: rempli ul t..:-rieu-Les achats de la Roumanie 1 DE LA SUMER BANK 
main, à la ConféTt·nce de la pr•'8Se qui 

SUT notre marché 

LA dC:légation commnciale roumaine, 

acluellemen• à Istanbul. a i.~gné, dans 

!'après-midi d'hier a.-: la Banque Agd 

BLESSES QUI RENTRENT 
EN ITALIE 
---0-

Naple!'. 15 ~ Cinq-cen.l-soixanle blea­

W. provenant des comb<tt" qui sc sont dé­

roulé9 vrès rie port-Bardi.i et de: T obruk 

90«ll pan·enus ce malin par le bateau· 

hôpital «Aquileja>, venant en dM'nie1 

liieu de Tripoli, 

La princesse de Piémont, pcr:ant l'u­

nifonne d'inspeclrice général~ de la 

Croix-Rouge, ainsi que la duchesae d'A· 

oek mère et tout~ les a.utorités m.iJi~ 

tai~. civiles ot <iu patfi étaient pTé· 

.entes. Li. princesse de Piémont a vi&ilé 

Jea ble'5és .à bord el a adressé il cha-

Ankara, ! S - Le mîn~totère .Je 1 Eco- se réunira à la Maison Blanche, ptusieure 

nomic: a confirmé M. Chokir Karijadli au journalistes se font foyl! d'obtenir des 

poste rie membre du Conseil d'Adminis- t1cik.ircissemen's de M. Roosevelt lui-

1ration cie la Sume:- Bank. même. Mais lf'S cercles autorisélt ne pen-

ECHANGE DE DEPECHES ENTRE 
MM. VON RIBBENTROP ET 

MANOILESCU 
-0---

La Roumanie désire l'amitié du Reich 

'BucaTt'•t, 16 A.A. (Slefani) • ~ mi-

MCt pu que l'on pu:Ï:!se amver à percer 

Je mystère de la réélection avant le vote 

de la Convention de Chicago. 

Le désîntéresaement apparent 
du Président 

Chicago, 1 S A.A. -- M. Roosevelt 
ru.atre des Affai.Tes étrangères, M. Manoi- fait du yali\ting !Ur la tivière Potomac 

lesctl a adTesté au mi~e des Affaires au momel"..t où l'organisation de la con­

étrarl3ères du Reich, M. von Ribbentrop, ven'!"ion démocrate m"t la dernière main 
une dépêche diSBllll notamment : à aon programme La con.vention s'ouvre 

-.- J'expyisne ma vive ~P~r'\nce, qui · · • d'L · ' ......:!..J· 1 d' ch 
IC1 aujour uul a UPU1 mais e éta e-

est aui;ai celle diw peut-le roumain, de ment de M. Rooaeve!t de la scène poli· 

voir 11'!1 relatioM entre l'AJJemR.gn~ f"t la tique est plus apparent que ri'el, pa.rce 

Roumanie •'acheminer vers cdte !igne de que aon plus intime ami p;,)itique qui 
Tepp-rochem4!1lt, d 'rntimité et de com- e11 t aU!t•i son an;' penonn,,t, M. Hop-
p réhension vera Ïaquelle nou1 adTessen 1 '-!..•, 9 ....,..!U..... :i.._ ..... • 

1emen.t diverses ~ns à l'él.ranger 

Après la révolut.ir.in ~oviHique ,11 s'était 

ét1:1bli en t>~lre. ville oi1 il ava~'!J assumé 
les fonctions de C•>rrespondant parlicu• 

lier de divera w-rand, quo•.1dien5 llllc -
mand~. 

• 
Les rois da turf 

Rome, 15 - La p!'C9Se commen le la 
nonvelle de l'anrvée ~ Amér.iqu.e de 

d0U2e chevaux pur sang qui on.t été éva­

~·\•éa d'Angleterre. L~ j<Y.L"tlaut: font re­

muqu~ que, faute de navires ccmvo­

yeu.n, !'évaeuatiun dea enfants angla~ 
avait lté arrêtée.. Lee Américains qui ait­

lf"ndaient du enfanta ont vu aniver ICf 
12 roi. du tUTf f 

cun d'ewc un.e p&rnlt- die soulagement. aujouyd'hui Je commandement de notre 

Us repréae-nlu d·1 faisceau f~minin onl con5cie1"..ce et l'iulérêt du nouvel ordre 

c.ffCTt aux ble.ée dea fleu.n. des cig<t- européen. 

~ ..... ll:'"a.rre ~ commer.-:e, a occupe 

de aea a'faires à la convention. Un télé­

phon~ !'l>éciat relie M. Hopkins f\ la 
!\o!aison Blanche. 

ILA Bounsip] 
Anhra 15 Juillet 1940 

noea et do cadeaux. Le bles~3 unt été 

cfiba.r~ enwik et dirigés SU\" !es diver 

hôpitaux. 
Un témoignap étrancer sur 1a guern 

de l'Italie • 
Rome, 1; - Le présidê::nl de I' Asso­

ciation de la presae étTangère
1 

M. Hodel. 

a adressé une leWre au ministre de la 

Culture pop•Jlaire pour le prier de Te 

mercier chaleureusement Je Duc~ au nom 

dea joimctlisl.cs étrangers pour la visilP- a\J 

honl occident.al qu1il leur a été pern1is 
d'effectuer. Ils ont pu œ irendre ::omp:e 

ainsi, des di:f.Gbul tés énormes que le 

t:oi.:r"' 1 •1ennes ont eu â !'Utmonter el 

caostalea aussi, dit a ld!.tr~. le grand 

*>in nvec le'.ltlel les Italiens ont Chen·hé 

à éviter 1 dettruction dc:t:1 c~nkCF. habi· 
tés et les mesu1es sévères prises par le 

commande.ment italien pour prul~ger lr 

prupriétés è .. s p!trticuhers françnis. 

--M. von Ribbentrop Tépondit en forn11.a· X 
lant ses v11!wt les meilleurs à l'occasion ' New-York, 1 S - Le Préai<ient Roo.se· 

!Cour~ info r mlltl fs) 

èle Ja nomon .. tion de M. Manoilescu tu vett est rentTé de sa croitière. Il e!lt en 

ministère dea Affairf's ét:ra.ngèrea el ajou· commu~ic&ti<m avec la Convention dé· 
tant • I mocntaque en aession à Chicago. 

, - V 0'1S pouvez êlre sûr que vous 
j 

houverez A 1.nut moment auprès de moi 1 
compréhension et concolJ'Ts pour vos ef-

1 
forta en vue rie créer d~ rapports pleins 
de con'fiance entre nos pays. 1 

LA REFORME AU JAPON 

LE SERVICE MILITAIRE New-Y~rk 

APPEL DES REFQRMES 

--o--
Du buTea'll cLe rccyutement de Beyo· 

Pvk 

Ckntive 
Amet.etd~ 

glu: Berlin 
Les citoyens d~ dl.asses 1 327-331 B~J: 11 

(indusiYemenl) réformés anLér.ieurc • At~ 
ment pour inf::irmilé, sont convoqut:s aux 8cl'b 
rla1e ci-de ous indiq•.iées ; ils de\'ront "'1rid 
se munir de leurs pièces d '11for.4L!é et 

ou rapport médical: Buda: 
1'4- Les citoyens n~ en 1327,l328 Hucn 

TokiCl, 16 - On :iitl<tche une grande 

importance à la réur..lon qui rera tenue 

te malin par le gouvernement. Le Con­

seil rlf".11 ministtes prend:a des. décisions 

au sujet de la no avel!e organisation po­

füi(!Ue du pays. L 'Agenc(? Domei préci· 
se que, ,.dans le cas 0\1 utne dédsiorY po- et 1329, le 15 juillet 1!)40· ~lernd.e 
sili'Ve in: crviendrnit, le mouvement sc·1 B.- Les citoyens nés en 1330 et en Vo ohama 
ni. développé en r.-lein.. 1.$3 i, le 22 jwllet 1940. Stocltholm 
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